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Recherche sur 1 intégration des jeunes
au milieu de travail

Qu'est-ce qui se passe entre le
moment où les jeunes quit tent les
études et le moment d'insertion
sur le marché du travail? Comment
se déroule l'étape de recherche du
premier emploi? Comment se vit la
première expérience de travail?

Une équipe de recherche en édu­
cation vient d'obtenir des subven­
tions de 132 900 $ afin de se pen­
cher, durant les deux prochaines
années, sur ces quest ions. L' é­
quipe regroupe des chercheurs de
diverses provenances: Marcelle
Hardy (INRS-Education, qestionnai­
re de la subvention), Claude Trot­
tier (Université Laval), M'Hammed
Mellouki (IQRC) et deux chercheurs
de l'UQAR: Yvon Bouchard et Carol
Landry. Monsieur Bouchard s'inté­
resse à la socioloqie de l'éduca­
tion alors que monsieur Landry est
spéc ial isé dans l' ense iqnement et
la formation professionnelle.

Deux organismes ont contr ibué
au financement de ce projet: le
Conse il de recherche en sciences
humaines du Canada (CR5HC), pour
une somme de 77 900 $, ainsi que
le Fonds québécois FCAR (Formation
de chercheurs et aide à la recher­
che), pour une contribution de
55 000 s.
Problèmes actuels

Près de la moitié des chômeurs
ont ma ins de 24 ans, au Québec.
Un jeune sur cinq, entre 15 et 24
ans, est en chômaqe.

La société québécoise est con­
frontée au problème de l' intéqra-

tian des jeunes au milieu du tra­
vail. Rareté de l'emploi? ChÔma­
qe? Abandon scolaire? Importance
d'obtenir un diplôme? Formation
générale ou spécialisée? Travail
à temps part iel? Manque d' expé­
r ience? Retour aux études? La
vie n'est plus comme autrefois:
les jeunes prêts à travailler sont
confrontés à plusieurs questions;
ils doivent néqocier plusieurs vi­
rages, parfois brusquement. Les
obstacles à un cheminement normal
(ét udes emploi régul ie r ) sont
nono reux ,

"Notre recherche, explique Yvon
Bouchard, veut rendre compte de la
très grande diversité des chemine­
ments scolaires et professionnels
des jeunes. Nous voulons auss i
projeter un éclairage sur un en­
semble d'aspects peu analysés de
la transition du système d'ensei­
gnement au mil ieu de travail. 1l

s'agit d'un domaine de recherche
très récent au Québec."

Dans un premier temps, les
chercheurs analyseront en détails,
à partir de données déjà recueil­
lies auprès de jeunes qui ont été
suivis de 1972 à 1978, les trajec­
toires que ceux-c i parcourent en
sortant de l'école, aux niveaux
secondaire et collégial. Ils en­
visagent, par la suite, de compa­
rer les résul tats avec les chemi-
nements des jeunes des années
1980, encore plus affectés par le
chômage et les nouvelles technolo­
qies. La réflexion des chercheurs
devra donc s'attarder aux caracté­
ristiques du milieu du travail,
aux attentes des jeunes, à l'école
elle-même, et aussi à la famille
et à son réseau de ~lations.

(suite à la page 2)
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RECHERCHE SUR L'INTEGRATION DES
JEUNES Au MILIEU DE TRAVAIL

"Nous voulons voir, résume Ca­
rol Landry, comment les jeunes vi­
vaient cette expérience d'arr ivée
sur le marché du travail avant le
virage tech nolog ique , et, avec un
recul, interpréter ce qui se passe
actuellement. Nos résul tats de
recherche sont susceptibles de
contribuer à amél iorer les outils
dont disposent les responsables de
l'éducation et de l'organisation
du travail, dans l'élaboration des
politiques éducatives, sociales et
économiques. Les jeunes eux-mêmes
pourront compter sur une source
d'information qui pourrait leur
être utile dans leur cheminement
scolaire et profess Ionnel ;"

Le projet de recherche s' ins­
crit dans une recherche plus vaste
sur "l'école et la format ion des
compétences", qui vise à analyser
le r61e de l'école face à la crise
et aux mutations technologiques.
L'équipe est d'ailleurs en contact
permanent avec une équipe de cher-
cheurs français qui scrutent ces
mêmes quest ions, dans leur propre
pays. Quelques rencontres ont dé­
jà été effectuées et d'autres sont

prévues. A ce sujet, durant l'an­
née univers itaire 1986-87, les
professeurs Bouch ard et Landry
profiteront de congés donnés par
l'Université pour accentuer la
collaboration avec les chercheurs
français, établis à Paris et Tou­
louse.

De plus, pour le mois de mai
prochain, à Montréal, lors du Con­
qrès de l'ACFAS, Yvon Bouchard est

en train d'organiser un colloque
sur le thème de "la transition
école-travail". Ce sera l' occa­
sion de rassembler les équipes qui
travaillent sur ce thème (UQAM,
Sherb rooke, Laval), d'exposer les
problématiques et les résultats
connus à ce jour, et de favoriser
un reqroupement des chercheurs
dans ce domaine.

Participez en grand nombre et
bonne chance à tous.

Condition: Etre membre-étudiant
de la Coop-UQAR.

N.B. Un seul bulletin sera alloué
par membre-étudiant.

BOURSE DltTUDE
DE LA COOP

Enfin, l'autre objectif pour
l'année en cours est de met tre en
place divers serv ices: pr imo, un
système de communication entre les
chercheurs (utilisation du réseau
télémat ique et publ icat ion pér io­
dique), et secundo, un serv ice de
documentation établi à Montréal et
accessible avec la télématique.

A Rimouski, les personnes inté­
ressées par ces quest ions peuvent
contacter Jean-Pierre Delage
(724-1670).

sur les APO qui se fait dans cha­
cune des constituantes. Selon
monsieur Delage, on compte une
centaine de chercheurs en APO dans
le réseau UQ, dont une dizaine à
l 'UQAR. Il Y a trois ans, on dé­
nombrait déjà une soixantaine de
recherches sur les APO dans le ré­
seau de l'Université du Québec.

Le groupe souhaite aussi procé­
der à l'accréditation des cher­
cheurs et chercheuses membres du
groupe, soit comme membres régu­
liers (qui ont déjà réalisé un
projet de recherche subventionné),
ou soit comme membres associés.

GROUPE MULTIREGIONAL

APPLICATIONS
PE:DAGOGIQUES
DE L10RDINATEUR

L'année dernière, l'Université
du Québec créait un groupe multi­
régional de recherche sur les ap­
plications pédagogiques des ordi­
nateurs. L'objectif de ce groupe
est de développer des activités de
recherche et de formation dans le
domaine de l'impact de la techno­
logie informatique sur la pédago­
gie. Colette Dubuisson, de
l'UQAM, est la présidente de ce
nouvel organisme. C'est Jean­
Pierre Delage, professeur d~
partement des Sciences de l'éduca­
tion, qui est le représentant de
l'UQAR sur ce comité.

Le groupe dispose présentement
d'un budget de recherche de
40 000 $, somme fournie par les
constituantes participantes et le
réseau.

Certains objectifs ont été
fixés pour l'année 1986: d'abord,
préparer un bilan de la recherche

26 mars 1986 à

Comment s' inscr ire: Pour s' ins­
crire, il suffit de se présenter
avec sa carte de membre de l a
Coop-UQAR à la Coop , Nous vous
donnerons alors un bulletin d'ins­
cription.

Date du tirage:
16 h 30.

Pour la première fois de son
histoire, la Coop-UQAR offrira une
bourse d'encouragement aux études.
Cette bourse d'un montant de 500 $
sera tirée parmi les membres-étu­
diants de la Coop.



Bourse du Syndicat des profs
(1986-87)

- ~

EUREKA1

AFRIQUE DU SUD:

Il est temps
d1agir!

Au Québec, plusieurs personnes
veulent apporter un soutien con­
cret à la lutte de libération me­
née par la population sud-africai­
ne contre l'Apartheid et l'exploi­
tation imposée par la force.

Dinonga et JECA (Jeunes contre
l'Apartheid) lancent une campagne
de boycottage, à l'Université du
Québec à Rimousk i et au Cegep de
Rimouski, en espérant que ce mou­
vement s'étende à la communauté
rimouskoise. Plus un seul produit
sud-africain ne doit être vendu
dans nos cafétérias et machines
distributrices, notent-ils.

Pour permettre aux intéres­
sé-e-s de se joindre à l'organisa­
tion de cet te campagne de boycot­
tage, on vous inv ite à une courte
session d'information qui couvrira
les sujets suivants:

la situation en Afrique du Sud
les organisations et revendica­
tions populaires
le pourquoi de la campagne de
boycottage
la liste des produits à boycot­
ter.

Cette rencontre aura lieu le jeu­
di 13 févr ier à 12 h au Salon des
étudiants de l'UQAR.

[En bref _

Nicole Beaudry fait présentement
un stage d'un mois à la bibliothè­
que de l'UQAR. Etudiante à l'Uni­
versité de Montréal en bibliothé­
conomie, la stagiaire travaillera
au service technique (classifica­
tion) et au service au public.

•
Carol St-Pierre, employé du Servi-
ce à la communauté, a travaillé
très fort ces dernières semaines
comme vice-président du tournoi de
hockey mineur, qui a eu lieu à Ri­
mouski dernièrement.

•
Au début d'avril, un colloque qué-
bécois sur l'intervention féminis­
te se déroulera à Rouyn-Noranda.
Le titre: "Changer les règles du
jeu". Documentation: local
0-402.

Le Syndicat des professeurs et
professeures de l'UQAR rappelle
aux étudiants et aux étudiantes
qu'ils ou qu'elles ont jusqu'au 28
fév rie r 1986 à 17 h (l e cachet de
la poste en faisant foi) pour fai­
re parvenir leur dossier au secré­
tariat du SPPUQAR (section des
professeurs et professeures) au
local E-411.

La bourse du SPPUQAR vise à re­
connaître le militantisme de
l'étudiant ou de l'étudiante dans
des organismes syndicaux ou para­
syndicaux, des associations commu­
nautaires, mouvements de femme,
groupes populaires ou des organis­
mes de solidarité internationale.

Pour être admissibles, les étu­
diants et les étudiantes doivent

PARAÎTRA BIENTÔT

Que sera donc

Le Décanat des études avancées
et de la recherche publiera à
compter du mois de mars le bulle­
tin mensuel d'information des
professeur-e-s/cherCheur-e-s de
l'UQAR.

Ce bulletin qui aura pour titre
EURÊKA a pour ob ject if pr inc ipal
la diffusion périodique dans l'en-
semble des collectivités universi­
taires rimouskoise et québécoise
des réalisations scientifiques des
professeur-e-s/chercheur-e-s de
l'UQAR.

Il présentera de plus diverses
informations techniques essentiel­
les aux act iv ités de recherch e
dans notre institution •

La collaboration de l'ensemble
des professeur-e-s/chercheur-e-s
de l' UQAR est nécessair~ pour me­
ner à bien cette entreprise. Vous
êtes donc inv ité-e-s à nous faire
part de vos recherches, conféren­
ces, part ic ipat ions sc ient if iques
et aut res avant le 20 de ch aque

poursuivre leurs études à l' UQAR
et:

• être inscrit-e-s à temps com­
plet dans un programme de premier
cycle et avoir complété 60 crédits
dans ce programme avant le début
de l'année universitaire 1986-87;

OU

• être inscrit-e-s dans un pro­
qramme de deuxième ou troisième
cycle.

Les candidats ou les candidates
qui ont déjà reçu la bourse ne
sont pas admiss~bles.

Jacques Roy,
Président SPPUQAR
(Section des professeurs et
pro fesseures)

mois pour une .parutioh dans le
bu~letin du mois suivant.

Charlotte B.-Rouleau, 724-1540
Daniel Desjardins, 724-1543

Bureau du doyen des études
avancées et de la recherche
(local C-305).

SCIENCE ACTIVITES

Le deuxième numéro de Science
Activités, un nouveau magazine ré­
gional traitant de vulgarisation
scientifique, est enfin disponible
dans nos kiosques à journaux. Ce
mois-ci il traite entre autre de
diagnose écoloqique des plans
d'eau, de la fabrication d'un ca­
dran solaire, des baleines du St­
Laurent, d'un des nombreux papil­
lons diurnes de la région, de la
recherche salmonicale sur la ri­
vière Rimouski, de l'observation
des oiseaux en saison froide et
enfin des temps géologiques.

Il s'adresse à tous et il coQ­
te que six dollars pour l' abonne­
ment annuel, à raison de six numé­
ros. La revue est disponible à la
Coop étudiante. On peut aussi
s'abonner à 723-8747.
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CONFÉRENCE SUR LES PÊCHES

400 spécialistes de 60 pays sont a ttendus

Endroit : Gymnase de l ' UQAR.

Badminton
Inscription à l'Omnium de
badminton du Bas-St-Laurent

Classes : A, B, participation
(tout le monde ).

Le
local

d'inscription:
févr ier , aulund i 10

E-105.3.

Date limite

Coüt r 10 $ par personne incluant
l'inscription à deux épreuves, le
soupe r du samedi 15 fév rie r, une
consommat ion, la soirée sociale et
de nombreux prix de présence.

Les participants seront invités
à prolonger leur séjour dans l'Est
du Québec, par des activités à ca­
ractère touristique .

Dates: Samedi et dimanche pro­
chains , 15 et 16 février.

férence, en indiquant leur intérêt
et leur volonté de participer à la
rencontre de Rimouski. C'est donc
dire qu'avec les observateurs et
les conjoints des participants, la
conférence internat ionale sur la
pêche devrait accueillir entre 400
et 600 personnes dans la région.

Le comité organisateur, coor­
donné par monsieur Pandelis Vlaho­
poulos , s'emploie actuellement à
l'élaboration du programme de la
conférence. Ce programme compren­
dra, outre l es communications déjà
mentionnées , 4 panels au cours
desquels des invités discuteront
des problèmes et proposeront des
solut ions sur des aspecta préc is
du développement économique de la
pêche artisanale. Le comité cher­
che avant tout à faire de la con­
férence un lieu de rencontre et de
réflexion sur l'avenir des pêches
commerciales à travers le monde.

• l' élaborat ion des pol it iques
publiques dans le secteur des pê­
ches;

• la description et l'analyse des
politiques nationales et leurs re­
lat ions avec les éch anges comme r­
ciaux, le développement et la qes­
tion des pêches;

• les alternatives, les contrain­
tes et les conséquences des pol i­
tiques publiques dans les pêches;

Jusqu'ici, 115 spécialistes,
originant de 42 pays différents,
ont soumis un résumé pour une com­
munication. Ce chiffre n'est pas
encore définitif puisque d'autres
résumés devraient parvenir aux
responsables d'ici la fin du mois
de février.

Des 115 résumés déjà soumis, on
dénombre 25 textes en provenance
des Etats-Unis, 26 du Canada, 19
d'Europe, 18 d'Afrique, 15 de
l'Asie et de l'Océanie et 12 de
l'Amérique latine.

Outre les conférenciers, 150
spécialistes ont répondu jusqu'à
maintenant à l'annonce de la con-

Quelque 2000 "appeLs de commu­
nications" ont été adressés un peu
partout dans le monde. Des commu­
niqués de presse, rédigés en trois
langues, le français, l'anglais et
l'espagnol (langues officielles de
la conférence), ont été acheminés
aux revues spécialisées du secteur
des pêches.

• les relations, les oppositions
et les entreprises conjointes en­
tre pays développés, nouvellement
développés et en voie de dévelop­
pement.

• le commerce international et
ses impl icat ions pour les pays en
développement;

Plus de 400 spécialistes des
pêches, universitaires, consul­
tants, gestionnaires du secteur
public ou dirigeants d'entreprises
de pêches, provenant d'une soixan­
taine de pays, participeront aux
travaux de la conférence interna­
tionale sur les pêches artisanales
et le développement économique,
qui aura lieu à Rimouski du 10 au
15 aoOt prochain.

Ces missions ont permis de sus­
citer l'intérêt des responsables
des pêches des pays visités pour
la conférence d'aoOt 1986 et d'é­
laborer les thèmes de cette confé­
rence, notamment:

Le comité organisateur, déjà à
l'oeuvre depuis plus d'un an,
s'est assuré de la collaboration
de l'International Institute of
Fisheries Economics and Trade, qui
tiendra à Rimouski sa troisième
rencontre biennale. De plus, 5
membres du GERMA ont, au cours des
derniers mois, mené des missions
préparatoires à la conférence, vi­
sitant 18 pays en voie de dévelop­
pement de l'Afrique, des Caraïbes,
de l'Amérique centrale, de l'Amé­
rique du sud et du Sud-est Asiati­
que.

Cette importante conférence in­
ternationale, unique dans son gen­
re, est organ isée par le Groupe
d'étude des ressources maritimes
(GERMA), de l'Université du Québec
à Rimouski.

Les gouvernements fédéral et
provincial appuient financièrement
la tenue de cette conférence: Pê­
ches et Océans Canada accorde une
subvention de 100 000 $; l'ACDI:
47 000 $; le Ministère de l'expan­
sion industrielle régionale
(MEIR): 46 500 $; et le Ministère
de l'agriculture, des pêcheries et
de l'al imentat ion du Québec
(MAPAQ): 45 000 $.
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